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ELECTIONS REGIONALES 2010 – LA SANCTION – 

 
lendemain du 2ème tour des élections 
régionales, la droite est en déroute, 

sévèrement  désavouée par le suffrage universel 
 

Si un besoin impératif doit être fait sur le bilan de 
la lisibilité du parti communiste dans le front de gauche, 
une situation politique nouvelle se dessine avec 
l’ancrage de ce dernier. Elle dévoile des potentialités 
révolutionnaires dans les soubassements de la société 
française. 

 
 Compte-tenu du contexte politique caractérisé  par 

une abstention massive des catégories populaires, la 
remontée du vote de l’extrême droite, la tentation du 
vote utile au profit des présidents socialistes sortants, le 
front de gauche aurait pu disparaître. Au contraire, il 
progresse sur les élections européennes et s’impose 
dans le paysage politique mettant en échec les 
recompositions en cours visant la construction d’une 
nébuleuse socialo-centriste et écologiste pour en finir 
avec toute perspective de transformation de la société.  

 
Le désaveu cinglant à l’encontre du NPA et de 

Lutte Ouvrière fait exploser les scénario d’une extrême-
gauche chargée de jouer le rôle de soupape et d’exutoire 
au mécontentement populaire et conduisant cette colère 
dans l’impasse de l’impuissance 

 
Quant à Europe- Ecologie, son leader – Daniel 

Cohn-Bendit – s’inscrit dans la perspective d’une 
recomposition avec le PS pour l’alternance au pouvoir. 

 
Le résultat du front de gauche est donc plus 

intéressant qu’il n’y parait et nous invite à raisonner 
avec justesse sur le plan politique au-delà des 
déconvenues et des espoirs. Le front de gauche a 
rassemblé l’électorat le plus politisé et le plus conscient 
quant aux enjeux de société et aux conditions de 
l’alternative. En Poitou-Charentes, la tendance 
nationale se confirme malgré trois handicaps majeurs : 
l’influence de la présidente sortante, ses stratégies 
d’alliance avec le Modem dès le 1er tour et le retrait de 

la fédération PCF de Charente- Maritime du front de 
gauche, à 3 jours du dépôt des listes. Que s’est-il passé 
en Charente-Maritime, seul département qui perd en 
voix et en pourcentage ? 

 
Les faits et les témoignages sont incontestables 

concernant la responsabilité des dirigeants de Charente-
Maritime dans l’échec du front de gauche. Ils 
démontrent la réalité d’une campagne acharnée et 
haineuse par internet qui s’est caractérisée par la 
distribution de séries de tracts dénigrant les candidats 
communistes, par des opérations provocatrices dans les 
réunions publiques comme à Jonzac pour empêcher tout 
débat de fond en passant par les appels téléphoniques en 
direction des adhérents charentais maritimes pour les 
inciter à voter Ségolène Royal au 1er tour ou par le 
courrier adressé aux communistes des trois autres 
départements, au mépris de la souveraineté des 
directions fédérales concernées et de la démocratie.  

 
Le résultat du front de gauche en Charente-

Maritime n’en est que plus remarquable avec des 
progressions en voix et en pourcentage dans les 
cantons et quartiers populaires où les candidats 
communistes ont bénéficié d’une présence militante 
enthousiaste. Ces résultats méritent une étude attentive 
car ils ouvrent une réelle possibilité de rassemblement 
pour les luttes à venir. Les communistes de Charente-
Maritime relèveront le défi à n’en pas douter, car toute 
méthode autoritaire est vouée à l’échec. Ils ont su le 
faire dans leur diversité pendant la campagne des 
régionales et ils le feront pour faire vivre et renforcer le 
parti. 

 
Merci aux candidats et aux adhérents 

communistes du département qui ont permis de 
constituer la liste du front de gauche. De ce fait, le 
libre choix des communistes Picto-Charentais a ainsi 
été respecté et a fait triompher la démocratie. 

 
Le Collectif CommunisteS PCF 17. 
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Lien d'échanges, de communications, édité par des militant(e)s du Parti Communiste Français 

Communiste 



 

ON NE BAT PAS EN RETRAITE 

 

Une bataille majeure s’engage sur les questions de la retraite, l’objectif de Nicolas Sarkozy est 
de remettre en cause tout droit réel au départ en retraite à 60 ans avec les moyens de vivre 
pleinement sa retraite. 
AU CŒUR D’UN CHOIX DE SOCIETE  
Ne nous y trompons pas nous sommes au cœur d’un choix de société et même de civilisation, 
les thèses des valets du système capitaliste portées par toute la droite et une certaine gauche 
affirmant des vérités toutes faites, je cite « si l’on vit plus longtemps, il faut travailler plus 
longtemps ». 
Oui on peut imaginer de se former jusqu'à vingt ans, de travailler  jusqu’à soixante et de 
profiter ensuite d’une autre vie sociale sur un autre rythme que le travail quotidien. 
Nous pensons que le travail crée suffisamment de richesses pour financer cela, mais 
effectivement nous sommes devant un autre choix de société, solidaire entre générations et 
financé par tous les acteurs de la vie économique. 
 
Toute la droite et certains à gauche veulent 
nous priver de ce débat de société et bien 
qu’ils le sachent nous ne battrons pas en 
retraite. Le Parti Communiste Français va 
mener ce combat de classe, n’en déplaise à 
certains, en organisant des rencontres 
publiques avec tous les acteurs sociaux. 
Pour mener ce combat nous avons besoin 
d’un PCF fier de son histoire, ouvert sur le 
21ième siècle, un PCF porteur de valeurs 
progressistes et de propositions notamment 
sur les questions de la retraite : 

1) Restaurer le droit à la retraite pleine et 
entière à 60 ans après 37,5 annuités. 

2) Donner le droit au départ anticipé à 
partir de 55 ans pour celles et ceux 
qui ont commencé à travailler tôt ou 
ont été astreints à des travaux 
pénibles. 

3) Prendre en compte pour le calcul de la 
retraite des années d’études et de 
formation à partir de 18 ans. 

RECONSTRUIRE UN PCF  
Pour porter ces choix de société nous avons 
besoin de reconstruire un PCF moderne 
engagé dans des fronts d’actions et de 
projets en débat avec nos concitoyens. 
Il nous faut un PCF totalement engagé dans 
un travail d’informations, de débats réels 
avec tous nos concitoyens, comme force de 

rassemblement des forces sociales 
politiques, bref un PCF utile et rassembleur 
au combat de classe, car la lutte des classes 
n’est pas terminée contrairement à ce que 
certains voudraient nous faire avaler. 
UN PROJET DE SOCIETE EN RUPTURE 
AVEC LE CAPITALISME 
Un PCF porteur d’un projet de société en 
rupture avec le système capitaliste doit 
alimenter nos débats avec toutes et tous les 
communistes lors d’assemblées générales, 
que se doivent d’organiser les directions de 
notre parti. 
FAIRE VIVRE NOS CELLULES  
Pour être à la hauteur des enjeux et de nos  
responsabilités il faut que les communistes 
réorganisent leur parti en partant des 
localités, des entreprises, en  faisant  revivre 
leurs cellules, en en créant des nouvelles, 
ainsi nous retrouverons un parti utile aux 
gens. 
La dynamique du Front de Gauche le 
permet. Toutefois cette expérience n’a 
d’avenir qu’à la condition que chacun des 
partenaires renforce son identité politique. 
Notre parti en a la capacité politique à 
condition de retrouver les valeurs 
communistes qui ont façonné son histoire, 
au service des intérêts des citoyens victimes 
de cette société capitaliste. 

Daniel Vince 



 
 

 

POUR UN FRONT POPULAIRE DU 21 SIECLE 

AVEC UN PARTI COMMUNISTE FORT ET INFLUENT 

En 1997 et 2002 le parti communiste en 

participant au gouvernement avec le parti 

socialiste a toujours fait allégeance à ce dernier 

sans jamais avoir fait l’analyse du bilan de sa 

participation. Il est vrai que le secrétaire national 

de l’époque a tout fait pour liquider l’organisation 

du parti et son identité. Depuis la lutte des places 

a primé sur la lutte des classes. Bousculée lors des 

derniers congrès,  la direction nationale a acté 

l’exigence des communistes  à s’émanciper de la 

tutelle du PS et a pris en compte le vote 

majoritaire des communistes de continuer le PCF 

au congrès de décembre 2008. 

Suite aux collectifs antilibéraux qui n’ont pas été 

une réussite, le parti a proposé l’idée d’un front 

de gauche se limitant  à un cartel de petits partis, 

tout en laissant supposer de ramener le PS à 

gauche. L’histoire des européennes a démontré 

que le parti socialiste n’était pas à gauche au 

niveau national et européen. Cependant le conseil 

national des 24 et 25 octobre 2009 a donné une 

autre dimension du combat des communistes en 

proposant un élargissement du front de gauche, 

rompant ainsi son alignement au parti socialiste 

devenu libéral. C’est avec l’ambition de relever 

ces défis que le parti communiste a lancé un appel 

à toutes les forces de gauche, à toutes les femmes 

et les hommes de gauche, du mouvement 

syndical, social,  associatif.....à travailler ensemble. 

Cette offre politique est celle de l’alternative 

politique à gauche d’un nouvel espoir à gauche. 

Aux élections régionales, les listes du front de 

gauche représentaient des forces et des partisans 

du NON au référendum sur le traité 

constitutionnel européen. Avec un peu plus de 6 

%, il a incarné le rassemblement des travailleurs 

de la fonction publique, des enseignants, des 

couches moyennes précarisées et appauvries, des 

responsables associatifs et syndicaux. S’il a réussi  

son ancrage dans la société française, il ne s’est 

pas enraciné. 

Un front de gauche, un front de luttes pour un 

front populaire du 21 ème siècle exige un parti 

communiste fort et influent. 

Quelques soient les formes de rassemblement, 

d’alliance, elles ne pourront déboucher sur les 

changements fondamentaux indispensables sans 

cette exigence. 

Dans son rapport au conseil national des 27, 28 

mars 2010, Pierre LAURENT parle d’une nouvelle 

phase pour le front de gauche « ...front d’action et 

de projet, front populaire...............qui permet de 

riposter aux projets SarKozystes.... ». Comme l’a 

souligné un intervenant au conseil national « ......Il 

faut côtoyer plus d’acteurs du mouvement social 

et syndical et moins de dirigeants de mini-partis 

grands consommateurs de mandats électifs. 

Pierre LAURENT termine son rapport par le 

chantier des transformations du parti et le 

congrès d’étape  les 18, 19 et 20 juin 2010. Il 

oublie de parler du renforcement et de 

l’organisation du parti, du contenu communiste 

de la transformation sociale. Si on veut un front 

de gauche à vocation majoritaire, cela passe par le 

renforcement des partis et des organisations qui 

le composent. Ce qui intéresse les communistes 

c’est leur parti. 

Le choix qui a été fait au 34 ème congrès, c’est de 

travailler à des fronts et de garder le parti 

communiste. En 1936 le front populaire a existé 

parce qu’il y avait un grand parti communiste 

français. Il doit être fort dans le front de gauche 

et des fronts à venir. 

Quant au congrès d’étape du mois de juin, je 

doute tout en espérant que les communistes 

puissent débattre sérieusement des questions 

essentielles dans les jours à venir. Il y a un 

véritable besoin urgent de retravailler le 

fonctionnement du parti donnant des vraies 

règles de vie, permettant la diversité, le respect 

dans l’unité et la dignité, ce qui n’est plus le cas en 

Charente maritime. 

      

   ROLLAND Jean-Louis 

 
 
 
 



 

 
Des Européennes aux régionales 

 

Européennes (Juin 2009) 
 

Départements Charente Charente-Maritime Deux-Sèvres Vienne Total  
Inscrits 261 890 457 970 269 932 301 006 1 290 798 
Votants 109 216 191 110 113 529 131 716 545 571 
Votants (%) 41,70% 41,73% 42,06% 43,76% 42,27% 
Exprimés 103 617 183 459 107 729 125 800 520 605 
Voix Front de gauche 5 807 9 527 3 916 6 320 25 570 
% Fdg 5,60% 5,19% 3,64% 5,02% 4,91% 

 

Régionales 2010 
  

Départements Charente Charente-Maritime Deux-Sèvres Vienne Total  
Inscrits 259 629 457 019 267 599 300 243 1 284 487 
Votants  128 045 224 717 137 697 153 256 643 715 
Votants (%) 49,32% 49,17% 51,46% 51,04% 50,11% 
Exprimés 122 532 217 478 131 232 146 768 618 010 
Voix Front de gauche 7 245 8 863 4 528 8 167 28 803 
% Fdg 5,91% 4,08% 3,45% 5,56% 4,661% 

 
Evolution voix Fgd + 1 438 - 664 + 612 + 1 847 + 3 233 

 

 
Paroles de Communistes 

 

Au début des années 2000, nombre de communistes vivant mal la chute du parti ont essayé de comprendre, de 
débattre, d’échanger, de contribuer pour le devenir du parti. Ils se sont heurtés en Charente-Maritime à un 
appareil bureaucrate installé dans les places, niant la lutte de classes. Serviteurs zélés de Robert Hue, ils ont 
prôné la mutation, signé un texte pour former un autre parti, écarté un grand nombre de communistes de 
conviction pour garder leur fonction.  
La campagne des régionales de 2010 a démontré une fois de plus la véritable nature de ces fossoyeurs du parti 
communiste. Adeptes de partir au 1er tour avec Royale, sans projet, sans contenu mais toujours pour garder les 
places et en accéder à d’autres. Ils reparlent du parti, s’en font les défenseurs et traitent de gauchistes les 
communistes. La fédération 17 n’a jamais accepté le vote majoritaire régional des communistes pour le front 
de gauche. 
Cela fait 8 ans que nous avons créé CommunisteS. Lors des premiers numéros nous y avons intégré 
« Paroles de Communistes » expression libre, due au fait du non fonctionnement démocratique, de la 
censure des « Nouvelles » mais aussi sur la non transparence des finances. Les communistes de Charente-
Maritime ont démontré qu’ils étaient responsables en ne suivant plus la ligne irresponsable des dirigeants de 
la fédération 17. 
Les prochaines échéances, congrès, élections, doivent amener les communistes à être de plus en plus 
souverains des décisions qu’ils auront à prendre sur le Parti, son organisation, son adaptation à la société, son 
contenu de la transformation sociale, sa raison d’être, c’est aux communistes et à eux seuls d’en décider. Pour 
un parti moderne, combatif, ouvert qui ne ferme pas les portes aux communistes, « CommunisteS et Paroles 
de communistes » sont à la disposition de toutes et de tous. Pour les prochains numéros, ils seront édités pour 
la libre expression des communistes, pour comprendre, se comprendre et travailler ensemble. C’est un espace 
à ta disposition. En apportant ta réflexion, tes propositions, tes critiques, tu contribueras à continuer et à 
réactiver la modernité de notre parti. 
Quelques exigences : afin de reproduire ta contribution signée, nous te demandons que celle-ci ne soit pas 
manuscrite, ni agrafée, ni pliée.  

Comité de rédaction du journal CommunisteS : 
 Jean-Louis Rolland, Olivier Chevalier, Marie-Ange Savineau, Daniel Vince. 
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